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Actua l i té

Jean Paul Millier et Christophe 
Randon représenteront la FDCI
cette année aux cotés de l’Oncfs
et de nos correspondants du Mos-
cou Woodcock Recherch Group
(MWRG).
L’objectif de ce voyage est de
poursuivre les études biologiques
menées sur la reproduction de la 
bécasse, plus particulièrement
orientées sur les espaces de 
reproduction et le pic d’éclosion.
Pour cela, les recherches de 
nichées au chien d’arrêt seront
poursuivies. 

■ Mission Russie : 
3 ème étape

Cette année l’arrêté préfectoral
donnait obligation aux chasseurs
isérois de restituer leur tableau de
chasse individuel sous peine d’une
amende de 150 e.
Les Présidents d’ACCA et de
chasses privées ont renvoyé pour
le 20 mars la liste des chasseurs
n’ayant pas rendu leur tableau de
chasse individuel à la Fédération.
Le Conseil d’administration a
décidé pour cette fois de ne 
pas faire suivre ces listes aux
agents de l’Oncfs. Un courrier
d’avertissement sera envoyé à tous
les chasseurs ayant failli à la règle
pour les informer du risque
encouru et de la faveur accordée
cette année.

■ La grenaille
d’acier a du
plomb dans
l’aile

Une période de
"transition" 
de onze mois
pour la mise 
en application de
l’interdiction du tir 
à plomb dans les
zones humides 
a été demandée
par le ministre.

Si les chasseurs sont invités à
utiliser dès l’ouverture 2005
des munitions de substitution
et notamment la grenaille 
d’acier pour la chasse en zones
humides, Serge Lepeltier, 
Ministre de l’Ecologie et du
développement durable a pro-
posé au Conseil national de la
chasse et de la faune sauvage
le 14 avril dernier
de reporter l’interdiction 
absolue d’utiliser du plomb
dans ces milieux.
La proposition vise à prendre
un arrêté qui institue une 
période de transition de onze
mois et prévoit que les sanc-
tions prévues ne pourront
intervenir qu’à compter du 
1er juin 2006.
Le Ministre aurait en effet
constaté que ce changement
n’était pas sans consé-
quences sur les conditions
d’utilisation et sur la sécurité
de certaines armes qui 
nécessitent encore des adap-
tations. 
Par ailleurs, il compte sur cette
période pour que les chas-
seurs testent "sans risque" ces
nouvelles règles c'est à dire
utilisent réellement ces nou-
velles munitions, apprennent
à bien s’en servir et identifient
les problèmes posés.
Une bonne méthode pour 
aller vers une mise en pratique
complète sans difficulté en
2006.

■ Tableau de chasse individuel

De nombreux comptages de 
mâles à la croule seront également 
réalisés dans le cadre du suivi des
effectifs nicheurs lancés en 
Russie par l’Office depuis 1998.
Nous reviendrons dans un pro-
chain numéro sur les résultats de
cette troisième mission.  
Rappelons que le Conseil Général
de l’Isère et la société CAP 
Animal sont partenaires de cette
démarche.

BD

Une nouvelle mission se déroulera du 1er au 
15 juin 2005 en Russie dans le cadre du
partenariat qui lie la FDCI, l’Oncfs et le groupe
de recherche sur la Bécasse des bois de
l’Université de Moscou.

Par contre pour la campagne
2005/2006 la procédure sera
appliquée à la lettre.
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Ma plus 
belle chasse

"Daniel Merle, 
chasseur de son état 
et tueur de bécasse 
à l'arc !"
(C’est ainsi 
qu’a l’habitude 
de le présenter 
Alain Renault, 
nouveau Président 
de l’Association iséroise 
des chasseurs 
à l’arc).

Voici une histoire qui jusqu’à présent 
n’était connue que de quelques uns.

"Un jour de novembre 1999, un jour de lâcher
de faisans, je chassais avec l'un de mes frères.
Lui avait un fusil, moi mon arc. 
Après quelques tirs non fructueux sur des
faisans et alors que midi approchait à grands
pas, nous reprenions la direction de la voiture. 
Nous sommes passés dans un petit taillis et là
nos deux chiennes, des braques allemands, ont
pris l'arrêt. 
Pensant, évidemment tout de suite à un faisan,
nous n’étions pas trop attentifs. Vous connaissez
aussi bien que moi ces fins de matinée où la
faim commence à vous tenailler, la réussite n’a
pas été au rendez-vous, et où votre "mordant"
vous lâche un peu !
Je ne vous dis pas qu'elle fut notre surprise
quand une bécasse s'envola devant nous. 
Je décoche le premier, mais, loupé.
Mon frère qui ne peut tirer qu'un seul coup de
fusil fait un trou, lui aussi. 
Un regain de motivation… mon frère décide
de passer à travers le taillis et me dit de faire
le tour. 
Quelques minutes plus tard, de l'autre côté du
taillis, je vois la bécasse faire un saut de crapaud
(un petit vol pour faire perdre les chiennes) et
se reposer. J'appelle mon frère pour lui dire
qu'elle est là ! 
Il me dit : " Tire ! Vas-y, tire ! "
Je n'osais pas la tirer ; la bécasse était au sol.
Mais après réflexion, une bécasse à l'arc, même
au sol, ce n'est pas un déshonneur. Je décoche
donc une flèche appliquée… la bécasse est
sonnée. 
Je reste étonné et en même temps mon cœur
bat à 200 à l’heure. J'appelle mon frère :
"Elle y est !" 
Les chiennes arrivent, celle de mon frère
rapporte la bécasse. Quel beau moment.
Nous sommes rentrés à la maison pour une
petite séance photo, et puis voilà. 
Aujourd'hui, mon tableau d’archer se monte à
deux faisans et un ragondin, au bout de six
années de chasse à l'arc. 
Cette bécasse, c'était ma première prise à l'arc.
C’est pour moi un souvenir et une émotion
inoubliables". 
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Nicheurs Hivernants

HABITATS

Diurne Nocturne

CHASSE

Tableau Pression

SURVIE PRODUCTION
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L a gestion durable des oiseaux migrateurs
gibiers passe indéniablement par la mise en
place de plusieurs dispositifs de suivi

(comptages, tableaux de chasse, baguages, indices
divers…) utilisés comme indicateurs de tendance.
Le monitoring, terme anglo-saxon de plus en plus
appliqué pour la faune sauvage, définit cette notion
de contrôle de niveaux et de surveillance. 

Les différents indicateurs recueillis pour chaque
espèce sont rassemblés dans un tableau de bord. 
Pour la Bécasse, le tableau de bord comprend des
indicateurs sur le niveau des effectifs hivernants et
nicheurs, sur l’évolution de ses habitats ; il comporte
aussi des paramètres démographiques comme le
taux de survie, l’estimation de la pression de chasse
ainsi que le succès de la reproduction.
Sans cesse en évolution, ces indicateurs doivent être
alimentés par les informations recueillies par un 
ensemble de partenaires français et étrangers. 
En France, c’est le réseau Bécasse ONCFS/FNC* qui
est chargé de cette tâche. 
Créé au début des années 1980, ce réseau regroupe
aujourd’hui 1 500 correspondants (personnels de
Fédérations départementales des chasseurs, agents
de l’ONCFS et bénévoles pour environ 10%). 
Bien que le tableau de bord de la Bécasse soit uti-
lisé depuis plusieurs années, certains indicateurs
sont encore à développer, comme celui de la repro-
duction.

Benoît Dutertre

La Bécasse des bois est une espèce très
prisée des chasseurs français et européens.
Elle vient au 3ème rang des prélèvements des
espèces gibiers strictement sauvages. Face
à cet engouement cynégétique, la gestion
des populations apparaît nécessaire pour en
assurer une exploitation rationnelle et durable.
Or la gestion des populations d’oiseaux
migrateurs est beaucoup plus complexe que
celles des espèces sédentaires. L’aire de
répartition de l’espèce augmente avec les
mouvements migratoires des individus.

Plusieurs pays sont concernés, donc différentes cultures et différentes
pratiques…. (cf. carte de répartition). 
Nous consacrons aujourd’hui un dossier complet à ce sujet afin que
vous appréhendiez mieux la complexité de la gestion d’un gibier
migrateur et l’intérêt des suivis. 

La Bécasse des bois,
objet de tous les désirs… 
... et de toutes les attentions

La Bécasse des bois,
objet de tous les désirs… 
... et de toutes les attentions

* ONCFS : 
Office national 
de la chasse 
et de la faune 
sauvage

FNC : 
Fédération 
nationale 
des chasseurs

Le TABLEAU DE
BORD DE LA
BECASSE DES
BOIS

La Bécasse des
bois est l’oiseau
migrateur gibier
qui bénéficie du
tableau de bord 
le plus complet
pour son suivi.
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Actua l i té
Soirée 
bécasse
Pour la troisième fois, jeudi 26 janvier, une
soirée d’information sur la Bécasse des bois
et les recherches dont elle fait l’objet a été
organisée à l’initiative de la Fédération des
chasseurs de l’Isère.

Jumelage : 
entretenir
le sens du
partage

Depuis maintenant cinq ans, les Fédérations
des chasseurs de l’Isère et du Lot et Garonne
sont jumelées.

Le principe de ce jumelage repose sur des échanges
entre les sociétés de chasse des deux départements
pour découvrir les chasses typiques.
Le principe est simple : toute association locale de
chasse qui souhaite faire des échanges avec une 
association de l’autre département prend contact
avec sa Fédération.
L’engagement de chaque Fédération consiste à 
mettre en relation les demandeurs et à prendre en
charge la validation temporaire des invités.
En fin d’année dernière, les Présidents des deux 
Fédérations ont réaffirmé leur volonté de voir ce 
jumelage renforcé et re-dynamisé.
Afin d’élargir les horizons et de goûter à d’autres
plaisirs, la Fédération des chasseurs de Seine 
Maritime devrait cette année se joindre à l’initiative.
Nous souhaitons que vous trouverez du plaisir à créer
de nouveaux liens et à vous en enrichir.

Contacts : 
Julie Mazzilli – FDC38 : 04 76 62 61 34
Marie Annick Grandaty-Laclotte
FDC47 : 05 53 89 89 04

A nimée de façon très pédago-
gique et ludique par le technicien
Benoit Dutertre, cette soirée a

permis aux quelques 150 personnes pré-
sentes de mieux appréhender les enjeux
liés à cette espèce migratrice. Ils ont
compris tout l’intérêt d’assurer son suivi,
la pertinence de développer des parte-
nariats internationaux mais aussi toute
la difficulté de mener à bien ces travaux.
Des vidéos (tournées en Russie en 2004
lors de la seconde mission de la FDCI
dans le cadre de son partenariat avec
l’ONCFS et le Groupe de recherche russe
sur la Bécasse des bois), ont été diffu-
sées pour le plus grand plaisir de
l’auditoire qui a ainsi pu partager l’am-
biance de ces missions.
Le témoignage de Christophe Randon,
participant à la difficile Mission 2005 fut
très apprécié égale-
ment, ainsi que le
bref mais émouvant
commentaire fait
par André Gal,
chasseur haut sa-
voyard qui a prélevé
à la chasse en octo-
bre dernier une des
bécasses baguées
en juin par Christo-
phe. Tout cela a
donné des couleurs
à cette soirée pas-
sionnante.
En fin de réunion, 
les chasseurs de
bécasse se sont ex-
primés sur l’intérêt
de poursuivre et de
développer ce type
de travaux et de 
collaboration. Un
discours qui a été entendu par le Prési-
dent Baboud-Besse et Arnaud Callec
représentant le Conseil Général de 
l’Isère. Ils ont confirmé leur volonté de
poursuivre dans cette voie.

Pause au sommet pour les Farguais (47)

André Gal, 
dit Dédé La Bécasse 

Le partenaire canin 
Cap Animal a été 
chaleureusement remercié
pour son soutien continu
depuis trois ans.
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Une chasse 
pavée de bonnes
intentions…

Nous sommes de plus en 
plus nombreux à chasser la
Bécasse. La vigilance est donc
de rigueur. Il faut absolument
savoir ce que l’on prélève et
s’assurer que cela n’altère pas
le capital existant.
Certains, même parmi les
chasseurs de Bécasse, nous
jugent de manière partiale.
Mais ne sommes-nous pas
que de simples "artisans" ?
Aussi nous avons l’ambition de
faire partager notre philoso-
phie de la chasse, qui prend en
compte non seulement nos
droits mais aussi et surtout nos
devoirs.
Nous sommes les garants 
de l’avenir de la chasse à la 
Bécasse. Nous devons partici-
per activement aux diverses
études pour mieux connaître
la si mystérieuse mordorée,
mais nous devons également
nous intégrer davantage dans
la vie cynégétique locale.

Jean-Pierre Campana, 
Président du CNB

Actua l i té
Avenir radieux 
pour les bécassiers
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P endant trois jours, du 2 au 4 juin, plus
de 200 bécassiers, dont certains étaient
accompagnés de leurs épouses, 

ont participé aux débats et à l’Assemblée 
générale du CNB.
Accueillis dans le cadre exceptionnel du
"CREPS" au pied de la Chartreuse, pendant
que ces messieurs refaisaient le monde, 
les dames visitaient quelques merveilles de
notre beau département.

Débats d’actualité

L’Assemblée générale a clos ce week-end 
laborieux. Le président du CNB, Jean-Pierre
Campana avait invité plusieurs personnalités
venues de Suisse, d’Italie et de Hongrie.
Lors du rapport moral, bien enlevé et plein 
d’humour, le président national a abordé tous
les sujets importants pour les passionnés de
la chasse à la Bécasse : grippe aviaire, inter-
diction du plomb dans les zones humides et
bien-être animal.
Un point a notamment été fait sur l’actualité
européenne, mais le cœur du débat est resté
recentré autour du thème de la mise en place
d’un PMA (prélèvement maximum autorisé)
et d’un carnet de prélèvement national pour
la Bécasse des Bois. C’est le grand chantier
en cours du CNB !

Autre perspective pour l’année à venir : dynamiser
les cellules techniques de l’association qui travaillent
sur les Indices cynégétiques d’abondance, la biolo-
gie, la lecture d’aile et depuis cette année les réserves
énergétiques de l’oiseau en période d’hivernage.

A l’écoute 
de ses partenaires

Le Président a souligné qu’il était nécessaire de 
renforcer la collaboration entre les antennes dépar-
tementales de l’association et les Fédérations des
chasseurs, saluant au passage ses hôtes isérois. Sur
le plan national, même si le CNB s’inscrit en faux
vis-à-vis d’un carnet de prélèvement universel, 
les efforts seront poursuivis pour une collaboration
efficace avec les partenaires (FNC, ONCFS ou 
encore Bécassiers de France).
La Fédération des chasseurs de l’Isère et l’ONCFS
ont été invités, en fin de séance, à évoquer les
conventions qui les lient au Conseil général de 
l’Isère et aux chercheurs de l’université de Moscou.

JM

Cette année, c’est Voiron qui a accueilli le congrès annuel du
Club National des Bécassiers (CNB). Au menu, débats captivants
et perspectives pour l’avenir…

JP Campana, président du
CBN en compagnie de
Michel Pioz-Marchand
responsable 
départemental et régional

Toute l’équipe du CNB 38, menée par son président Michel Pioz-Marchand, n’a pas ménagé ses efforts
pour organiser ce congrès.
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Actua l i téAc tua l i té
Les mystères de la Dame
des bois demeurent
Les mystères de la Dame
des bois demeurent

La reproduction de la Bécasse est encore plus complexe que
nous l’imaginions. Initialement, pour la Fédération des chasseurs
de l’Isère, l’objectif du programme “Bécasse en Russie” était
d’obtenir des informations sur la qualité des comptages à la
croule et l’abondance en Bécasse des bois après reproduction
en Russie centrale.

L e manque de données scientifiques disponi-
bles là-bas nous a incités dès 2003 à renforcer
notre engagement aux côtés de l’Oncfs dans

le programme d’études sur la reproduction, avec le
soutien du Conseil Général de l’Isère(1).
Etudier la reproduction de la Bécasse impose de
trouver des nids et des nichées et le chien d’arrêt
est l’auxiliaire le plus efficace.
En Europe de l’Ouest, la culture du chien d’arrêt est
séculaire, mais cet héritage n’est pas celui des 
russes. Les conducteurs potentiels sont rares et, 
malgré l’apport de deux épagneuls bretons et des
conseils de maîtres-chiens expérimentés, nous 

n’avons pas les moyens de systématiser la pratique.
Autre outil nécessaire pour les recherches de 
terrain : les cartes. C’est pourquoi, cette année, 
l’effort a été porté sur la cartographie.
Nos missions restent trop courtes et trop espacées
dans le temps. Et nos amis ornithologues russes
manquent de moyens au quotidien. 
Néanmoins, forts de l’expérience acquise, nous 
pouvons aujourd’hui envisager une suite à donner
à ce programme de façon réaliste et constructive.

JM Rochette – Responsable du groupe Migrateur de
la FDCI

Deux chiots épagneuls
bretons ont été offerts aux

russes lors de la 
1ère mission en 2003.

Missions Russie  
bilan après 4 ans 
d’intervention

- 5 missions
- 11 nichées différentes trouvées
- 29 jeunes marqués
- 350 heures de recherche
- Identification des milieux de

transition entre forêts et
prairies (bouleaux âgés de 
5 à 10 ans) comme milieux de
prédilection à l’élevage des
jeunes

- Pic d’éclosion non déterminé

B ertrand Moulin est Docteur en géographie,
chercheur au CNRS et la cartographie est
l’un de ses domaines de prédilection. 

Associé au travail d’études sur les sites de repro-
duction de la Bécasse des bois en Russie, Bertrand
Moulin a pleinement apprécié l’expertise de la FDCI
en matière de gestion des espèces. Une révélation.

“Lorsque j’ai su que j’allais travailler avec des 
chasseurs sur la gestion écologique de la Bécasse
des bois, j’ai été surpris. Plus encore, lorsque j’ai 
appris que les études étaient menées dans une 
région de Russie ! 
Pourquoi la Russie ? Que venaient faire les chas-
seurs là-dedans ? 

■ Quand science et gestion cynégétique 
conjuguent leurs talents...

Je n’avais jamais entendu dire, ni vu les chasseurs
se positionner en tant qu’acteurs dans la gestion
écologique de la faune.
L’étonnement passé, les explications apportées, 
nous avons défini un programme qui ne pouvait
qu’intéresser le Docteur en géographie que je suis.
Les études, menées cet été sur le terrain, ont fait
évoluer considérablement mon jugement sur les 
Fédérations de chasse.
En effet, à ma connaissance, aucun organisme n’a
mis en place une démarche mêlant outils “high-tech”
comme l’imagerie satellitaire et la télédétection, avec
les données écologiques, afin d’étudier l’habitat et
la reproduction d’une espèce.
Je suis heureux de participer à cette aventure et 
j’attends la suite avec impatience. Car c’est un 
travail passionnant qui ne peut s’inscrire que dans
la durée !” 

(1) Subvention 
à hauteur de 65%

Bertrand Moulin
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L orsque le Conseil général a décidé de lancer
des programmes d’amélioration des
connaissances, de suivis et de gestion

d’espèces animales jugées sensibles, nous avons
craint qu’ils soient exclusivement focalisés sur des
espèces en voie de disparition. 
Or, la richesse du patrimoine
isérois repose sur la diversité
des espèces présentes, rares ou
pas. Il nous semblait donc im-
portant de travailler sur les
espèces chassables embléma-
tiques. 
Lors de la définition du Document
d’Objectifs Prioritaires (DOP)
concernant les espèces animales
du département en 1998, nous
avons fait valoir l’étendue de nos
connaissances et les actions 
engagées telles celles sur le Tétras-
lyre. Nous avons ainsi obtenu
l’intégration des espèces communes,
remarquables indicatrices de milieux
naturels riches.
Reconnus comme experts en matière
cynégétique et pour la gestion des
milieux favorables à la faune chas-
sable, nous participons donc activement aux travaux
menés dans le cadre du DOP. Une convention de
partenariat triennale établie avec le Conseil général
précise nos domaines d’intervention. 
• en montagne, nous travaillons sur le Tétras-lyre. 
• en plaine, nous avons retenu le Vanneau huppé et

le Courlis cendré. 

• pour le milieu forestier, c’est la Gélinotte des bois
que nous avons choisie comme indicateur d’une
diversité biologique. 

• enfin, la Bécasse des bois, gibier très prisé, nous a
conduits hors de l’Isère et 
apporté une vision plus inter-
nationale.
Nos travaux ont fait avancer
les connaissances acquises
et contribué à une meilleure
prise en compte de la va-
leur biologique de ces
espèces. Si nous voulons
les conserver durablement,
il faut désormais agir sur
les habitats et les usages
de l’espace naturel avec
l’ensemble des partenai-
res concernés. 
Les pages de ce dossier
présentent de façon syn-
thétique ces travaux
menés dans le cadre du
DOP.Vous comprendrez
mieux comment ils

s’inscrivent, quels sont les ob-
jectifs définis, les moyens engagés, les résultats
obtenus et les perspectives.  
2007 est une année de renouvellement des conven-
tions pour la poursuite des actions et l’émergence
de nouveaux projets.

A. Siaud

Maintenir 
la biodiversité : 
un objectif commun à tous

Maintenir 
la biodiversité :
un objectif commun à tous

Protéger ce qui est menacé, préserver ce qui est banal, aménager,
valoriser, entretenir… Chacun apporte sa contribution.
Le Conseil général de l’Isère mène une politique environnementale
forte et dynamique et sa volonté d’impliquer tous les partenaires
environnementaux dans une réflexion prospective est à saluer.
Si nous ne partageons pas toujours son point de vue parfois trop
“conservatoire”, nous qui sommes plus interventionnistes, nous
oeuvrons pour la même cause : préserver une nature iséroise riche
et variée.
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L es bécasses des bois chassées en
Isère viennent principalement de
Russie centrale mais certaines se

reproduisent dans nos massifs. 
Nous avons donc développé deux
programmes d’actions.
- En Isère, nous avons déterminé les 
habitats potentiellement favorables à leur
reproduction, en croisant la carte de
végétation forestière de l’Institut forestier
national(IFN) avec celle des points
d’observation de la croule recueillis dans le
cadre du réseau national ONCFS/FDC. 
Ce travail, présenté lors d’un symposium
international sur la Bécasse des bois, a fait
l’objet d’une publication scientifique. 
Nous devons maintenant communiquer les
conclusions de nos recherches et études et
faire valoir l’intérêt écologique de certains
types forestiers.
- En Russie, nous avons développé la
technique de recherche des nichées à l’aide
de chiens d’arrêt grâce à la participation de
maîtres-chiens et de chiens français

expérimentés. Pour optimiser nos recherches,
il nous est vite apparu essentiel d’identifier
et de localiser les habitats favorables à la
reproduction. Nous avons fait appel au CNRS
pour établir une carte à partir d’images
satellite, puisqu’aucune carte précise n’existe
en Russie.
Le travail va se poursuivre en améliorant
l’utilisation et le développement de ces deux
principales méthodes. 

*DOP 2003-2006
Objectifs :
- Mieux connaître les habitats de reproduction

isérois
- Sensibiliser les gestionnaires forestiers isérois
- Participer au programme de recherche sur

la reproduction en Russie
- Disposer d’informations à la source afin

d’adapter la gestion cynégétique en Isère

Doss ier
La Bécasse des bois*La Bécasse des bois*

Partenaires techniques
- Office national de la chasse et de la faune sauvage
- MWRG : Groupe de recherche de l’université de Moscou
- Office national des forêts
- Club national des bécassiers
- Bécassier de France
- CNRS

Partenaires financiers
- Conseil général à hauteur 65%
- Cap Animal (équipement et nourriture pour les chiens)

Budget total consommé – 114 600 €.

En moyenne, 6 500 bécasses sont prélevées 
annuellement depuis 12 ans.

Nous avons relaté 
l’ensemble de nos études

dans un CD Rom qui a été
présenté à la soirée

Bécasse le14 mai dernier.

Parole 
d’expert
Délicate 
et passionnante 
gestion des 
migrateurs
Depuis plus de 20 ans en France,
le réseau Bécasse ONCFS/FDC 
recueille une palette d’indicateurs
pour connaître l’évolution de la 
Bécasse des bois et donner les 
outils nécessaires pour une 
gestion optimale de l’oiseau. 
Très naturellement dès les années
1990, nous avons lancé un vaste
programme de recherche avec nos
partenaires scientifiques de 
Moscou et de St Petersbourg pour
approfondir nos connaissances et
soutenir leurs travaux. Lorsque la
FDCI nous a sollicités pour parti-
ciper à nos recherches, nous lui
avons proposé des études utilisant
ses compétences propres : la 
recherche de nids à l’aide de
chiens d’arrêt et le travail 
cartographique. 
Ce partenariat de recherche est
particulièrement intéressant car il
fait travailler les différents acteurs
en totale synergie et en optimisant
les compétences de chacun.

François Gossmann
Responsable du réseau Bécasse

au CNERA avifaune migratrice 
de l’ONCFS



INFOCHASSE MAG n°10
Septembre 2007

33

6 Infochasse mag’ ■ N°10 ■ Septembre 2007

Actua l i téMigrateurs

■ Des 
nouvelles 
de Russie

La saison 
de reproduction de
la Bécasse des bois
s’annonce médiocre

La trop faible épaisseur de
neige accumulée au cours de
l’hiver, l’absence de fortes 
précipitations et la canicule
enregistrée en Russie centrale
n’auront pas offert l’humidité
nécessaire à la réussite
maxima de nichées. 
La mission réalisée du 6 au 20
juin, par François Gossmann
de l’ONCFS et un technicien
de la Fédération des chasseurs
de l’Ardèche, a confirmé l’état
de sécheresse dans les sous-
bois. Au total, ils ont trouvé
trois nichées volantes et 
un peu plus d’une dizaine 
d’adultes. 
Heureusement, la forte abon-
dance des contacts à la croule
laisse supposer que les 
effectifs reproducteurs sont
maintenus*.

* Ces observations concernent
les territoires d’études de la 
région de Vladimir.

• Gibier d’eau
Espèce ou 
groupe d’espèces

Oie

Canards de surface 
sauf canard Chipeau

Canard Chipeau

Canards plongeurs 
sauf Milouin, Morillon, 
Nette rousse

Fuligule Milouin

Fuligule Morillon

Nette rousse

Foulque Macroule
Poule d’eau

Râle d’eau

Limicoles
(voir précisions pour Bécassine
sourde et Bécassine 
des marais)

Date 
d’ouverture

dernier samedi d’août à 6 h pour territoires 
L424-6 Code Environnement sinon ouverture
générale

dernier samedi d’août à 6 h pour territoires 
L424-6 Code Environnement sinon ouverture
générale

2ème samedi de septembre à 7 h

dernier samedi d’août à 6 h pour territoires 
L424-6 Code Environnement sinon ouverture
générale

3ème samedi de septembre à 7 h

4ème samedi de septembre à 7 h

2ème samedi de septembre à 7 h

3ème samedi de septembre à 7 h

2ème samedi de septembre à 7 h

dernier samedi d’août à 6 h pour territoires 
L424-6 Code Environnement sinon ouverture
générale

Date de 
fermeture

31 janvier

31 janvier

31 janvier

31 janvier

31 janvier

31 janvier

31 janvier

31 janvier

31 janvier

31 janvier

• Oiseau de passage
Espèce ou 
groupe d’espèces

Caille des blés

Pigeons

Tourterelle des bois

Tourterelle turque

Bécasse des bois

Alouette des champs

Turdidés

Date 
d’ouverture

dernier samedi d’août

ouverture générale

Dernier samedi d’août 
(avant l’ouverture générale, uniquement à poste
fixe matérialisé de main d’homme et à plus de
300 m de tout bâtiment)

ouverture générale

ouverture générale

ouverture générale

ouverture générale

Date de 
fermeture

20 février

10 février

20 février

20 février

20 février

31 janvier

10 février

Gibier et oiseaux de passage : 
les ministères décident

P our limiter les contentieux avec les associations de protection de la nature quant aux dates 
d’ouverture et de fermeture de la chasse des gibiers et oiseaux migrateurs, elles sont fixées au 
niveau national par arrêtés ministériels.

Les Préfets n’ont donc plus autorité particulière dans l’arrêté annuel d’ouverture.

Vous trouverez ci-dessous un extrait des arrêtés ministériels des 17 janvier 2005 et 24 mars 2006. Attention
ceux-ci peuvent être modifiés. Renseignez-vous en cas de doute, notamment à l’approche de la date de
fermeture.
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Du côté des oiseaux
� Pie Bavarde
Remise en question du classement “nuisible”

La Pie Bavarde s’est fait une réputation de pilleuse de nids bien fondée. 
Sa prédation sur les couvées d’espèces domestiques (œufs et poussins)
et sauvages est importante. 
Ce comportement lui vaut de figurer parmi la liste des espèces 
classées nuisibles. Cependant lors de la dernière Commission 
départementale de la chasse et de la faune sauvage (CDCFS), le
classement nuisible de la Pie Bavarde en Isère a été remis en
cause par certains membres.

Le classement d’une espèce nuisible obéit à une procédure et des
critères stricts.
La CDCFS a instauré un Comité Pie qui travaille au recueil 
d’informations précises et pertinentes en Isère.
Actuellement, la FDCI et la DDAF ne peuvent fournir que des 
informations issues des bilans annuels de captures par piégeage, des tableaux de
chasse et des prélèvements à tir, effectués par les gardes particuliers.
Si la base de données est importante, il est difficile de définir une tendance d’évolution des
populations à partir de ces informations. 
En effet, au début des années 1980, moins de 100 pies étaient prélevées par piégeage. Depuis 
2 000, la moyenne annuelle est de 2 500. Mais le nombre de piégeurs déclarants a augmenté et
les types de piéges ont évolué (1).
Les opposants au classement nuisible de la Pie se fondent sur le suivi “scientifique” des 
effectifs présents en France et sur leur évolution dans les vingt dernières années (2). 
Il semblerait que le statut de conservation de la Pie ne soit pas favorable au niveau national et 
départemental et que, par conséquent, son classement nuisible ne se justifie plus. 
La situation que nous rencontrons en Isère n’est pas unique et d’autres départements de la région
sont confrontés à la même demande.
La FDCI pour sa part estime que la prédation de la Pie est conséquente et souhaite son maintien
dans la liste des espèces nuisibles. C’est pour cela qu’une enquête a été lancée à l’automne et qu’il
est primordial d’y répondre. 
La synthèse des informations recueillies sera présentée à la CDCFS qui déterminera la liste des
espèces nuisibles pour la prochaine saison.

C. Randon

Actua l i té

(1) Cages à pies
spécifiques et
sélectives qui
fonctionnent avec
un appelant vivant

(2) Données issues
d’un programme
européen

� Bécasse
Un carnet de prélèvement en 2008

Le Schéma départemental de gestion cynégétique prévoyait l’instauration d’un carnet de 
prélèvement pour la Bécasse des bois en Isère à partir de 2008.
Des négociations sont en cours au niveau de la Région pour élaborer un carnet “régional”. Que ce
projet aboutisse ou non, le carnet Bécasse sera en vigueur en Isère dès la prochaine ouverture.
Nous vous donnerons tous les détails dans le prochain numéro.

S. G.

mag 11  15/02/12  9:54  Page 9
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Doss ier
La cartographie 
au service de la protection
des habitats

L e stockage et la gestion des données de
terrain sont rendus possibles par l’utilisation
des logiciels de cartographie. 

Nous enregistrons de façon régulière ou ponctuelle
les nombreuses informations provenant des obser-
vations de terrain. Qu’elles soient issues des
comptages ou d’enquêtes ciblées, elles sont stoc-
kées dans la base cartographique. Elles constituent
une solide banque de données patrimoniales, 
exploitable à tout instant, par exemple dans le 
cadre d’études particulières (études d’impact, 
valeur patrimoniale des territoires…) mais aussi pour
la production de cartes d’habitats potentiels. 
En croisant les données de terrain, les éléments des
cartes de végétation et de topographie, nous arri-
vons à établir des cartes d’habitats potentiellement
favorables à nos espèces gibier. 
N’allez pas croire que nous atteignons la précision
absolue dans ce domaine et que nous sommes en

L’intérêt de ce domaine de la cartographie est double : favoriser
l’émergence de politiques de conservation d’espaces naturels
particuliers et affiner nos outils de gestion cynégétique. 

mesure d’affirmer qu’un Faisan, un Tétras-lyre ou un
Cerf ne peut vivre qu’aux endroits spécifiés sur la
carte. Nous sommes seulement dans une logique
“d’évaluation” de la richesse des territoires. La pré-
cision que nous obtenons est variable en fonction
des espèces traitées. Nous pouvons affirmer que
plus une espèce colonise un habitat de vie spéci-
fique, (genre Tétras-lyre ou Perdrix Bartavelle), plus
la précision de nos cartographies d’habitats poten-
tiels est élevée. L’inverse étant vrai aussi. 
Mais nous sommes tout de même en mesure 
d’intéresser les élus et les instances administratives
à la prise en compte de certaines zones d’habitats
sensibles. Nous pouvons leur démontrer par nos car-
tographies d’habitats que ces zones, non réparties
de façon homogène dans notre département sont
parfois de surfaces réduites. D’où l’intérêt d’en 
assurer la conservation.

Bécasse Chamois Faisan Tétras-Lyre
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Réglementation

C omme prévu au Schéma Départemental de
Gestion Cynégétique, la FDCI a mis en place
un PMA avec carnet pour la Bécasse.

Souhaitant être en harmonie avec les départements
de la Drôme et de l’Ardèche dans un premier temps,
et peut-être avec tous les départements de Rhône-
Alpes dans quelques années, nous avons prévu un
prélèvement journalier de trois bécasses et un
prélèvement annuel de vingt-cinq bécasses. Les
temps de chasse en janvier et février sont augmentés,
mais les prélèvements possibles sont très
réglementés (un oiseau par semaine en janvier et un
oiseau pour tout le mois de février). L’important étant
de pouvoir sortir en forêt avec ses chiens sans avoir
forcement pour objectif de tuer. Le PMA  n’est pas
seulement un outil de gestion mais un  “garde-fou”
en cas de fortes tombées et doit permettre aux
agents chargés de la police de la chasse de
réglementer les prélèvements abusifs et
irresponsables de certains chasseurs sur des oiseaux
qui se présentent en concentration, affaiblis par des
conditions particulières (sécheresse ou froid
persistant).
C’est aussi un bon moyen de récolter des données
utiles pour dresser au fil des ans une tendance 
d’évolution des populations (et de contrer, le cas

échéant, les propos jamais très objectifs des oppo-
sants à la chasse).
Avec le PMA, tous les chasseurs de Bécasse sont
efficacement sensibilisés, qu’ils soient spécialistes
ou occasionnels. La Bécasse est un des derniers 
oiseaux sauvages chassables. Même si l’espèce 
visite de nombreux pays et départements au cours
de sa migration et donne l’impression de n’apparte-
nir à personne, elle est fragile, supportant une
pression de chasse toujours plus forte, dépendant
énormément des conditions climatiques, aussi bien
lors de la migration automnale que pendant la 
reproduction au printemps. 
Alors, lorsque vous détacherez la petite languette de
votre carnet la saison prochaine, tenant la belle mor-
dorée dans la main, soyez tous persuadés que cet
oiseau est précieux, qu’il faut le respecter et que ce
n’est pas le nombre de prises qui fera de vous un
super bécassier mais bien la manière dont vous 
l’aurez conquis qui assurera votre respectabilité.

J-M Rochette, 
administrateur de la FDCI

* PMA – prélèvement maximum autorisé

La FDCI adopte 
le PMA* Bécasse

IMPORTANT

• Le tarif du carnet
est de 1€.

• Pour l’obtenir, 
il vous suffira 
de choisir cette
option lors de
votre demande
de validation de
permis 2008.

• En fin de saison,
le retour de ce
carnet à la FDCI
est obligatoire.

Afin de préserver durablement la pratique de la chasse à la Bécasse
et la pérennité de l’espèce, il faut surveiller les populations
bécassières avec tous les indicateurs existants. Le PMA avec carnet
en est un. Utilisons-le correctement et surtout soyons raisonnables.

Pour l’avenir de l’espèce et
le plaisir de nos enfants

Le PMA Bécasse accompagné d’un carnet de
prélèvement, le Club National des Bécassiers
(CNB) y est favorable, et depuis longtemps !

Avec la section Isère du CNB, nous avons souhaité
que cette mesure soit inscrite au Schéma
Départemental de Gestion Cynégétique de la FDCI,
et nous avons été entendus. La FDCI a assumé
pleinement ses responsabilités et son rôle fédérateur. 
Autre satisfaction pour le CNB, l’unité de trois 
fédérations autour du PMA. Les FDC de la Drôme,
de l’Ardèche et de l’Isère ont trouvé un accord sur
un PMA de 25 bécasses et sur les modalités de sa
mise en application. Il existe une réelle volonté de
ces trois FDC d’associer dans l’avenir les autres FDC
de la région Rhône-Alpes à prendre le même type
de mesure. 
L’objectif étant d’arriver, sous réserve de la
modification de certaines dispositions 
administratives, à la création d’un PMA 
régional.
Chasseurs de Bécasse passionnés, nous
aspirons tous, si nous voulons continuer à

chasser ce bel oiseau sauvage, à une certaine 
harmonie des dispositions en vigueur pour les pro-
chaines années. Pensons à l’avenir de nos enfants
et essayons de leur montrer que par l’application de
certaines précautions (sans doute contraignantes
pour certains) ils pourront continuer de le chasser. 

M. M.  Pioz-Marchand 
Président et délégué de la section Isère du Club

National des Bécassiers
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Actua l i téAc tua l i té
Le baguage : 
une méthode de suivi des
oiseaux, véritable “GPS” !

L a méthode de suivi des populations d’oiseaux
la plus couramment utilisée est la méthode
dite de “capture, marquage, re-capture”. 

Cette dernière consiste à :
- Capturer des oiseaux dans le milieu naturel, 
- Relever le maximum d’informations oiseaux en

main, 
- Puis, les relâcher équipés d’un marquage indivi-

duel. (Le but étant de capturer à nouveau ces
oiseaux et de comparer les informations recueillies).

Le lieu et l’époque de capture nous apportent quant
à eux, des renseignements sur la répartition géo-
graphique de l’espèce mais aussi sur ses trajets
migratoires. Lors de cette première phase, les 
éléments biométriques (poids, taille, plumage ou état
d’engraissement) permettent de connaître l’âge, le
sexe ou l’état physiologique de l’oiseau capturé. 

Pour les espèces “gibiers”, la récolte des bagues
(phase re-capture appelé “reprise”) s’effectue 
majoritairement lors de l’acte de chasse. Pour les
espèces protégées, il est nécessaire de reprendre
l’oiseau en adoptant la méthode du marquage.

Toutes les espèces peuvent être “marquées” mais le
suivi des bagues peut différer d’une espèce à 
l’autre. En effet, bien que toutes les bagues posées
en France soient issues du Muséum d’Histoire 
Naturelle de Paris, leur pose, leur collecte et leur suivi
sont assurés par divers organismes. Cependant, 
toutes les informations sont centralisées par le 
Centre de Recherche sur Biologie des Populations
d’Oiseaux du Muséum qui se charge d’établir les
rapports avec les muséums nationaux.

Dans notre département, toutes les bagues récol-
tées doivent nous être transmises avec la date 
de reprise, le nom de l’espèce concernée, le lieu de
reprise (lieu-dit et commune) et les conditions 
de reprise (tir ou découvert sur cadavre). 
Une fois informée, la FDCI assure la liaison avec le
Muséum et les réseaux spécialisés pour obtenir les
renseignements sur l’oiseau porteur. Ces réseaux
sont constitués d’une multitude de bagueurs pro-
fessionnels : Fédérations Départementales de
Chasseurs, Services Départementaux de l’ONCFS
ou bénévoles très strictement formés. 

Lors de la dernière saison de chasse, pas
moins de quarante bécasses baguées
ont été prélevées en Isère. 
Ce phénomène étant lié à de
forts passages d’oiseaux. Ces
suivis nous apprennent entre
autre que les bécasses sont
fidèles à leur site d’escale
migratoire. C’est d’ailleurs
pour cette raison qu’elles
sont prélevées sur le même
site que celui de leur première
capture.

Voici, quelques informations impression-
nantes apportées par ces bagues : 
- Depuis 1994, 1 000 bécasses ont été baguées

dans notre département. 
- De nombreux merles viennent de République

Tchèque ou de Pologne. 
- Un rouge-gorge de quelques grammes 

percuté par une voiture avait été bagué en
Russie soit à plus de 1 500 kilomètres !

- Une grive litorne baguée en Finlande 
(2 374km) a été prélevée 1 400 jours après
son baguage. 

Sébastien Zimmermann
Service Environnement
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Partenariat

En partenariat avec la FDCI et les associations en-
vironnementalistes départementales (LPO, Lo
Parvi, Fédération de Pêche…), le Conseil Géné-

ral de l’Isère a défini des programmes d’actions visant
à la connaissance d’espèces et à la gestion de leurs
habitats. 
En novembre dernier, cette politique a été évaluée.
L’occasion pour la Fédération des Chasseurs de 
l’Isère de rappeler ses actions, entre autres sur le 
Tétras-lyre, la Bécasse des bois, la Gélinotte des bois… 

• le Tétras-lyre
la FDCI a identifié les habitats de reproduction 
favorables et a sensibilisé les élus locaux à leur
conservation, notamment lors d’aménagements en
montagne. Des travaux de restauration ont été ainsi
menés au Mont de Lans, à La Morte, Lavaldens, Lans
en Vercors, Beaufin...

• la Bécasse des Bois
La FDCI a cherché à identifier les habitats des 
nicheuses afin d’en informer les gestionnaires d’espa-
ces forestiers. Elle est également allée en Russie,
pour mieux y appréhender le succès de la repro-
duction et anticiper les accidents démographiques
lors de la migration. La FDCI a aussi édité en 2006,
un CD Rom : “La Bécasse des bois, de l’Isère à la
Russie centrale”.

• la Gélinotte des bois
La FDCI a mis en place une formation pour les 
gestionnaires d’espaces forestiers afin qu’ils aient
une meilleure prise en compte de l’oiseau dans les
aménagements et travaux forestiers. Pour animer
cette formation, la Fédération a fait appel au 
spécialiste : M. Montadert (ONCFS, OGM).

• le Vanneau huppé et le Courlis
cendré 
La FDCI a suivi les populations nicheuses de 
Vanneau huppé et de Courlis cendré. Depuis 10 ans,
les populations nicheuses de Vanneau ont fortement
diminué du fait d’une modification de leurs habitats
de reproduction et d’accidents climatiques. Les ja-
chères faune sauvage et les contrats de report de
mise en culture au printemps ont été expérimentés
auprès de quelques agriculteurs pour améliorer les

conditions de nidification et d’élevage. Ces opéra-
tions nécessitent d’être développées pour voir encore
nicher le Vanneau en Isère.
A l’avenir, la FDCI s’est engagée à communiquer plus
largement ses résultats, à sensibiliser davantage les
gestionnaires des espaces naturels et le grand 
public, à poursuivre ses programmes de suivi, à 
développer des actions de conservation et de res-
tauration des habitats et à soutenir des programmes
de recherche sur la biodiversité.
Elle a aussi demandé au Conseil Général de l’Isère
des politiques agricoles et forestières moins 
sectorielles prenant plus largement en compte la
préservation de la biodiversité.  Il serait en effet 
intéressant de réfléchir aussi à la préservation des
espèces emblématiques du département. 

E. Lauer
Ingénieur de projet FDCI

Le Conseil Général de l’Isère, précurseur dans la politique nationale
de sauvegarde de la biodiversité, a mis en place en 1998, une stratégie
de conservation de la faune sauvage menacée ou emblématique. 
Ses objectifs ont été stipulés dans un Document d’Objectifs Prioritaires
(DOP).

10 ans de partenariat solide 
avec le Conseil général de l’Isère

Données
chiffrées
annuelles :

• Coût annuel : 
70 000 à 100 000 €

• Taux de subventions :
60 %

• Répartition des
dépenses : 
- 18 % d’investissement
- 40 % de frais de

personnels
permanents

- 42 % de frais de
personnel temporaire
et prestataires
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Actua l i tés
PMA Bécasse : 
bilan d’une première
année d’application
Le PMA Bécasse Isérois (Prélèvement Maximum Autorisé)
accompagné de son carnet de prélèvement était attendu depuis
longtemps par les chasseurs de Bécasse et leurs associations
spécialisées. Il était prévu dans notre Schéma Départemental
de Gestion Cynégétique. Faisons le point après la première
saison d’application.

• 13 774, c’est  le nombre
d’entre vous qui ont utilisé le
carnet de prélèvements. 9 019,
soit 65% nous sont parvenus
à ce jour. Rappelons que tout
détenteur d’un carnet doit le
retourner à la FDCI avant le 15
mars de chaque année avec
ou sans prélèvement.
Les 4 755 chasseurs qui n’ont
pas rendu leur carnet ne pour-

ront donc pas en obtenir un nouveau pour la saison
cynégétique prochaine conformément au décret mi-
nistériel de 2002 (n°2002-113 du 25 janvier 2002). 

• 10 074, tel est le Tableau de Chasse Bécasses
de cette saison. (La moyenne départementale est
environ de 7 000 oiseaux sur 14 ans, mais nous n’a-
vions pas forcément l’ensemble des prélèvements
déclaré). 

• 3 144, vous avez été 35%, (soit 3 144) à préle-
ver au moins une Bécasse ; 1 290 ont prélevé 
1 Bécasse, 2 280 (73%) entre 1 à 3 bécasses ; et 360
(7%) plus de 7 bécasses. 24 chasseurs ont un 
tableau de chasse de 20 bécasses , ce qui repré-
sente  1%  des effectifs. L’ensemble nous donne une
moyenne de 3,2 bécasses par chasseur.
La répartition dans le temps de la pression de Chasse
n’est pas uniforme. Les mois les plus chargés sont
novembre et décembre avec un pic en novembre 
(6 283 soit 62% bécasses prélevées). En février, 
22 bécasses (0,2%) est un nombre faible. Comme
nous pouvions nous y attendre, les samedis et 
dimanches ont été les temps forts d’activité avec 
5 166 bécasses (52%) prélevées.

Ce premier bilan montre bien l’utilité d’un PMA as-
socié au carnet de prélèvement. Vous en étiez
convaincus tout en nous faisant remarquer que le
PMA de 25 bécasses par an ne s’applique que pour
le département de l’Isère. En effet, un chasseur Isé-
rois invité ou chassant dans la Drôme, l’Ardèche,
l’Ain… pourra prélever plus de 25 bécasses dans sa
saison en cumulant les carnets. Même si ce n’est

pas l’outil parfait, son côté réglementaire doit éviter
les prélèvements abusifs lors de tombées de bé-
casses importantes et nous permet d’obtenir des
données fiables et précises concernant  les pério-
des de migration et le nombre d’oiseaux tués. C’est
une solution intermédiaire en attendant mieux. 

Un PMA national par chasseur,
pourquoi pas ?

Il semble que ce soit pour bientôt. Les textes en 
vigueur (décret de 2001 dit “décret Cochet”) rendent
actuellement difficile son application. Depuis de nom-
breuses années, les FDC au travers de la Fédération
Nationale des Chasseurs (FNC) et les associations
spécialisées demandent une modification des 
textes pour rendre applicable et cohérent le PMA
national.  Il semble que nous ayons été entendus par
Monsieur le Ministre d’État, Jean-Louis Borloo, qui
à l’Assemblée Générale de la FNC en mars 2009 a
annoncé : “nous allons trouver une solution rapide
et pragmatique afin de simplifier leur mise en place
et favoriser leur généralisation” (extrait lettre FNC
mars 2009). Nous avons donc grand espoir de voir
aboutir ce PMA national, mais pour quand ? Soyons
prudents, après une si longue attente…

Jean-Marc Rochette,
Administrateur 
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Actua l i téAc tua l i tés
La Bécasse en Russie :
les études se poursuivent

Depuis le début des années 2000, la Fédéra-
tion départementale des chasseurs de l’Isère
s’investit aux côtés de l’Office National de la

Chasse et de la Faune Sauvage et du groupe de 
recherche russe pour mieux appréhender la repro-
duction de la Bécasse en Russie. Nous savons que
la grande majorité de s oiseaux qui arrivent à 
l’automne en Isère est née là-bas.

Voici les principales données acquises :
- Les coupes forestières importantes des 20 

dernières années en Russie ne por tent pas 
préjudice aux bécasses.

- La régénération naturelle qui en suit est favorable
à la reproduction de la Bécasse.

- Le nombre de bécasses reste peu important par
rapport à la surface des territoires russes.

- La Russie dispos ant de vaste s espaces, la 
prospection des bécasses reste difficile.

- Le taux de survie de s jeunes des nichées 
précoces, bagués en fin d’été en Russie, est un bon
indicateur de l’abondance en bécasses, à l’automne
en France.

La Russie réserve donc un avenir favorable aux 
bécasses.
Cette année, compte tenu de la belle météo obser-
vée en Russie, la reproduction des bécasses apparaît
bonne voire très bonne. Le nombre de jeunes bé-
casseaux nés précocement en Russie est important,
comme en témoigne leur part dans les baguages
menés en septembre par le s collègues russes. 

La saison de chasse en Isère
nous est annoncée belle, à
condition que les pluies de fin
d’été en Russie permettent de
réactiver l’activité biologique des
prairies et des forêts.
En Isère, la saison de chasse appa-
raît plus mitigée que celle annoncée :
premier passage début novembre avec une
répartition hétérogène dans le département :
peu d’oiseaux en montagne, peu d’oiseaux dans
des secteurs jusqu’alors réputés. Est-ce les
conditions climatiques clémentes en Russie qui
n’ont pas déclenché la migration automnale ?
Encore de nombreuses questions... Mais il est
certain que la Fédération continuera à soute-
nir l’équipe russe…. 

Le Tétras-lyre, entre 
directives européennes 
et décisions locales
Au cours de l’été 2009, les représentants des services de l’Etat en Isère ont été interrogés par l’Union
européenne au sujet de notre gestion du Tétras-lyre. 
Il semblerait, qu’alertée par des associations de protection de la nature, l’Union européenne ait souhaité
connaître les raisons pour lesquelles la chasse de cette espèce n’est pas encore soumise à un plan de
chasse dans notre département (ainsi que dans la Drôme). 

Il a donc été une nouvelle fois néce ssaire de rappeler notre engagement
vis-à-vis du Schéma départemental de gestion
cynégétique : le plan de chasse pour le Tétras-

lyre sera mis en applic ation dans notre
département en 2010. 
Une réponse rapide à cette requête de l’UE
a été formulée par l’administration compé-

tente en Isère. Les engagements de la FDCI
en accord avec les partenaires ayant participé à

l’élaboration du Schéma départemental (Associa-
tions de protection de la nature, ONF, DDAF….) y ont

été distinctement rappelés.
Il est donc indispensable de rester vigilants et soudés

pour maintenir la pratique de la chasse du Tétras-lyre.

Crédit photos : ©Bellon
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La Bécasse des bois
“couvée” par les
scientifiques
Nous venons de signer avec le Conseil Général de l’Isère
pour la période de 2010 à 2012, notre convention de
partenariat sur les plans de conservation de la faune
sauvage iséroise, dont la Bécasse des bois. Deux grands
volets seront dév eloppés : la poursuite du recueil
d’informations sur la reproduction de l’oiseau en Russie
pour bien préparer la saison cynégétique iséroise. 
Et l’estimation du nombre de mâles reproducteurs dans
les montagnes iséroises, avec une collaboration du CNRS
et de l’ONCFS.

� Bilan du PMA

Voici les principaux résultats de la 2ème année
d’application du PMA Bécasse en Isère.
Vous avez été 12 133 à prendre votre carnet
pour la saison de chasse 2009/2010, pour 
13 178 en 2008/2009.
Cette saison, 8 774 bécasses ont été prélevées
pour 10 725 en 2008/2009. Cette baisse
significative n’est apparemment pas liée à une
mauvaise reproduction en Russie car au
contraire, nos collègues russes nous avaient
annoncé une bonne année de reproduction.
Pour l’ensemble du territoire national,
2009/2010 est une bonne année. Nous
n’avons tout simplement pas bénéficié de
“gros arrivages”. C’est le centre et l’ouest de
la France qui ont profité de ces bonnes
conditions.
Novembre est “le mois de la Bécasse” avec
en moyenne 62% des bécasses prélevées,
alors que janvier/février ne représente que
3% en moyenne des prélèvements.

P. Sibut, 
Responsable environnement
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Bilan Bécasse

Une analyse de plus en plus scientifique

Depuis le début des années 1990, nous recensons les mâles à la croule dans le départe-
ment avec le service départemental de l’ONCFS dans le cadre du réseau national
ONCFS/FDC. Par cette connaissance de terrain, nous savons quels massifs abritent le
plus de mâles reproducteurs. 
Pour localiser plus finement les milieux montagnards concernés, un travail de cartogra-
phie réalisé en 2004 a permis d’identifier les habitats forestiers favorables à la Bécasse
des bois en croisant la carte de végétations forestières à celle des points de croule. 
En 2010, nous souhaitons aller plus loin et estimer le nombre de mâles à la croule dans
le département de l’Isère. Combien avons-nous de mâles en reproduction dans notre 
département ? Aucun département français n’a de réponse à cette question.
Nous savons seulement comptabiliser le nombre de contacts (nombre de fois où 
l’observateur entend le chant du mâle sur un site donné). Mais est-ce que chaque contact
correspond à un mâle différent ? Quelle information doit-on alors recueillir ? Où aller 
prospecter ? …
Pour répondre à ces différentes questions, nous avons concrétisé un partenariat sur trois
ans avec l’ONCFS, l’Université Paris-Sud et le Centre national de Recherche Scientifique
(unité de recherche communications acoustiques).
En 2010, l’ONCFS établit un protocole d’échantillonnage se basant sur nos études précé-
dentes désignant des points à prospecter selon des caractéristiques de milieux précises.
Des enregistrements des chants de mâles à la croule sont réalisés entre mai et juin sur
ces lieux. En juillet et août, une analyse des enregistrements des chants sera menée dans
le laboratoire du CNRS pour distinguer les différents mâles. Un modèle statistique 
mettra en lien le nombre de contacts, l’effectif réel en mâles et les conditions de milieux. 
En 2011 et 2012, des recueils de données seront engagés pour valider ce modèle, qui,
pourra être extrapolé à l’échelle du département. C’est seulement à ce moment-là que
nous saurons le nombre de mâles présents en période de reproduction. 

E. Lauer, 
Responsable projets

Crédit photo : ©FRCA
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Doss ier
Ce qu’ils en pensentCe qu’ils en pensent
Nous avons recueillis les avis, témoignages, opinions d’un certain nombre de chasseurs,
qu’ils soient technicien, partenaire, responsable d’ ACCA ou simple pratiquant. 
Ils apportent un premier éclairage sur ce qui a été vécu, apprécié, sur ce qui laisse quelques
doutes ou mériterait d’être revu.
Nous les remercions pour leur participation.

Jacky Miguet, 
Président d’ACCA Gillonnay :
Le plan de gestion du Lièvre à l’échelle de
l’UG : une bonne mesure

“Les communes de la plaine de Bièvre ont approuvé un plan de gestion du Lièvre à
l’échelle de l’UG définissant des quotas par société de chasse après analyse du tableau
de chasse. Cette décision s’accompagne d’une ouverture anticipée de la chasse au
Lièvre.
Cette option est liée à l’existence et à la densité des cultures. La pratique de la chasse
s’en trouve favorisée.  Le Lièvre trouve des espaces de refuge et surtout , nos chiens
sont moins soumis au danger des routes bordant le territoire de chasse.
Depuis une quinzaine d'années, nous ne faisons plus de lâchers et un quota de jours
est imposé. L’évolution des effectifs de population est significative ; nous avons actuellement
un prélèvement situé entre 25 et 30 lièvres au lieu de 4 auparavant.
Avec le concours de quelques présidents très impliqués, nous avons conforté nos
efforts de gestion en adoptant un Plan de gestion uniformisé à l’ensemble de  l'Unité
de gestion UG 20. 
La chasse au chien courant s’en trouve revalorisée. Elle encourage les chasseurs
possédant un équipage, (entretenu parfois à grands frais), à vivre leur passion dans
de bonnes conditions, sans mettre en péril l’équilibre cynégétique.”

Michel Allibert, 
rapporteur du Pays 6
Vercors :
Le Pays, un échelon 
purement administratif ?

Les actions initiées par le Pays
Vercors ont été essentiellement
des actions d’animation et de
communication proposées par les
seuls chasseurs : comptages
nocturnes, expositions, sorties
animalières, stand (Foulée
Blanche). Elles ont permis
d’expliquer nos activités de

préservation de la faune au grand public. Les
élus locaux, quant à eux, ont sollicité directement
les chasseurs, et non pas le Pays Cynégétique,
sur des thèmes tels que la chasse au Sanglier
sur le Plateau de la Molière, les dispositions pour
l’équarrissage des déchets animaux, l’enquête
menée sur les points accidentogènes avec le 
gibier. 
En raison d’un manque de représentation des
élus et d’autres associations, le Pays n’a pas pu
aborder, voire traiter , en réunions, conçues
initialement comme régulières, les questions
liées à la cohabitation entre tous les usagers de
la nature. Peut-être cela vient-il du fait, qu’à part
à la première réunion, seuls les chasseurs étaient
présents. Pourquoi ce forum d’échanges n’a-t-
il pas fonctionné ? Pourquoi l’échelon Pays
Cynégétique a-t-il été ignoré par les acteurs
locaux ? Est-ce le bon espace de concertation ? 
Ne faut-il pas revoir ce dispositif, repréciser ses
objectifs et son mode de fonctionnement pour
éviter un échelon supplémentaire uniquement
“administratif”? 

Pascal Doucet, 
chasseur de Bécasse en Isère :
Le PMA Bécasse avec carnet de
prélèvement : un outil de gestion
intelligent

“Dans le cadre du Schéma Départemental de Gestion
Cynégétique, la FDCI a mis en place depuis la saison 2008-2009 le PMA Bécasse
accompagné de l'indispensable carnet de prélèvement,.
Avec cet outil de gestion, nous sommes aujourd'hui en mesure de connaître avec
plus de précision le tableau annuel Bécasse pour le département de l'Isère. Nous
possédons également le détail de l'évolution des prélèvements tout au long de la
migration et au fil des changements météorologiques. La pression de chasse est
mieux maîtrisée comme ce fut le cas cet hiver. Nous avons tenu compte des
conséquences potentielles de la vague de grand froid de janvier , au moment où
les oiseaux se rassemblaient en grand nombre sur de petites zones momentanément
favorables à une halte migratoire réparatrice ou de transit.
Prochainement, avec la mise en place du PMA national, la totalité des régions
traversées par la Bécasse et les différences de pression de chasse seront prises
en considération et analysées. 
Les résultats de ces carnets individuels viendront compléter les différents indicateurs
déjà en place comme l'ICA (Indice Cynégétique d'Abondance), l'IAN (Indice
d'Abondance Nocturne), l'âge ratio, etc.
Toutes ces mesures permettront je l'espère, une gestion de la Bécasse des bois
respectueuse de la pérennité de l'espèce et donneront des arguments fiables pour
défendre la chasse et assurer ainsi aux générations futures un bel avenir
cynégétique.”
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Pays 
cynégétiquesPays Cynégétique 2 

Bièvre-Liers 

Plus de 1500 visiteurs 
à l’exposition “Bécasse des
bois” à Châtonnay 

Pays Cynégétique 7 
Pays de la Gresse 

Journée de l’Environnement
animée par l’ACCA de Claix

P lus de 1 500 personnes : c’est l’estimation du
nombre de visiteurs à la 8 ème édition de
l’exposition organisée à Châtonnay par l’ACCA.

La salle polyvalente et le gymnase ont accueilli petits
et grands, chasseurs et non-chasseurs et leur 
ont fait découvrir “la sorcière” de nos plaine s 
iséroises : la Bécasse des bois.
La pédagogie fut largement mise à l’honneur avec
la présentation d’une vingt aine de panneaux 
présentant la morphologie et la vie de l’ espèce. 
Un coin bibliothèque, la projection d’un film humo-
ristique réalisé par des membres de l’ACCA et la
réalisation d’un quizz pour les enfants ont complété
les animations ludiques.
Des intervenants scientifiques et spécialisés, des 
artistes animaliers, un taxidermiste et des spécialistes
de la chasse au chien d’arrêt ont fait partager au 

public leur expertise, leur passion et leur savoir-
faire. Avec pour toile de fond, une ambiance
conviviale et amicale où les échanges ont été
nombreux et instructifs, cette exposition fut une
belle animation locale (ce dont les territoires ont
besoin en permanence).
Saluons le travail de toute une équipe fidèle et
motivée  de 40 personnes venues de tous bords
pour prêter mains for tes à l’ organisation. 
Un évènement apprécié par des amoureux de la
nature de plus en plus nombreux.

J. Janin, 
Président de l’ACCA de Châtonnay

L a Journée de l’Environnement s’est déroulée
à Varces sous un soleil de plomb. V oilà
maintenant trois ans que l’ ensemble des

communes du sud de l’agglomération grenobloise
(Claix, Le Gua, St Paul de Varces, Varces, Vif, Pont de
Claix) organisent une Journée Intercommunale de
l’Environnement le premier week-end de juin. Chaque
année, la ville d’accueil diffère, tout comme le thème.
L’activité cynégétique Vercors-Trièves est toujours
représentée à cette manifestation ciblée grand public
et les retombées sont en général fort satisfisantes.
L’édition 2010 a élu domicile à Varces, commune 
active du Schéma d’Aménagement et de Gestion des
Eaux du secteur Drac-Romanche dont les principaux
enjeux sont la préservation et la garantie d’une eau
de qualité.
Le 6 juin, une quarantaine d’associations œuvrant
pour la préservation des milieux (LPO, FRAPNA, 
SIPAVAG) est venue parler “eau”. 
Pour répondre au thème, le stand des chasseurs 
présentait quelques missions techniques en zones
humides ainsi que divers panneaux sur le s gibiers
d’eau faisant l’objet d’un quizz pour le s enfants. 
Les “zéro-faute” ont été récompensés par de s 
guides ornithologiques.

Les visiteurs, majoritairement citadins, ont été
certes peu nombreux. T outefois, ils ont été 
fortement interpellés par la présence de la
chasse dans un salon dédié à l’en-
vironnement. Nos échanges ont été
très gratifiants. Nous avons pu leur
expliquer l’organisation de la chasse
en Isère (nos moyens, nos effectifs,
les espèces chassables, le Loup !) et
nos diverses actions de terrain
(comptage, ENS, etc.). Ce fut une
belle réussite ! Les enfants ont trouvé
la mare aux canards artificiels fort
récréative. Et, sous cette chaleur
écrasante, le mirage d’un point d’eau
a été bien accueilli !
Un remerciement à M. Jean Janin pour son 
exposition sur le s oiseaux d’ eau ainsi qu’à 
M. Antoine Grain pour son aide précieuse lors
de cette journée. 
Rendez-vous l’an prochain au Gua pour la 
prochaine édition !

F. Cœur, 
Secrétaire de l’ACCA Claix
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Actua l i téBécasse

C omme vous le savez, les bécasses qui migrent dans notre département proviennent
de Russie centrale : les nombreuses reprises de bagues l’attestent. Depuis les an-
nées 1990, l’ONCFS apporte son soutien aux équipes russes pour assurer les suivis

des bécasses (à la croule, juste avant la migration). 
La participation de la FDCI depuis 2003 aux travaux de l’ONCFS menés en Russie a permis
d’identifier et de localiser plus précisément les habitats favorables à la reproduction de la
Bécasse. Plus de 40 bécasseaux ont été bagués grâce à l’appui de chiens d’arrêt Isérois.
Aujourd’hui certains aspects de la reproduction ne sont pas encore connus mais l’inve s-
tissement à y consacrer apparaît très important et les financements manquent.
La sécheresse de cet été en Russie, sans précédent, accompagnée de feux de forêt, a lar-
gement touché la zone de reproduction de la Béc asse. L’insuffisance de ressources
alimentaires a sûrement entraîné une surmortalité des jeunes. Les premiers baguages
automnaux font état d’un pourcentage de jeunes beaucoup plus faible cette année (autour
de 55%) que les années précédentes (70%) et un nombre de jeunes issus de nichées tar-
dives quasi inexistant. 
François Gossmann (à droite sur la photo) nous incite à la prudence dans nos 
prélèvements et propose un suivi précis sur les prochaines années.

Estelle Lauer, 
Ingénieur de projets

La Bécasse en Russie : 
sécheresse,
incendies…

La Bécasse 
en Isère : 
lancement d’une
analyse “vocale”

Dans le c adre de notre plan
départemental de conservation de la
Bécasse des Bois (financé à hauteur
de 65% par le Conseil général), 
nous devons e stimer l’effectif de 
mâles chanteurs qui se reproduit
annuellement en Isère. L es comp-
tages “croule” au printemps nous
permettent de connaître les secteurs
les plus riches qui seront prospectés
prioritairement. 
Pendant la croule, nous entendons
plusieurs chants mais ils peuvent
provenir du même individu. P our
pallier ce risque d’erreur dans notre
estimation finale, nous avons engagé
une phase qui consiste à enregistrer
les chants des mâles de Béc asse. 
Une analyse vocale des chants est
ensuite réalisée en laboratoire pour
déterminer précisément le nombre
d’oiseaux chanteurs. Ce printemps, un
premier travail de capture vocale a eu
lieu, malheureusement peu d’oiseaux
ont chanté sur les points prospectés.
Cette opération sera reconduite
l’année prochaine…

Crédit photos : © FDC07

François Gossmann, coordinateur national du réseau Bécasse
de l’ONCFS et des Fédérations Départementales des
Chasseurs, est venu le 29 octobre dernier à la Fédération de
l’Isère pour nous présenter les derniers travaux menés en
Russie. 
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La Bécasse qu’on n’oublie jamais

La plupart chez chasseurs aiment passer ensemble
un bon moment à conter d'interminables histoires
de chasse. Mais peu parmi nous ont pris la plume
pour écrire sur leur passion etleurs  émotions
cynégétiques.
Notre confrère Jean Yves Expilly, Président de 
l'Association Départementale des Chasseurs de
Gibier d'Eau vient de publier “Une vie de passion”,
ouvrage dans lequel il se montre intarissable et
où la chasse reste une cascade de souvenirs. Lire
ou écrire un récit de chasse, n'est-ce pas un peu
continuer à chasser...

Ce jour-là, j’avais invité mon cousin à chasser à
Vatilieu. Le matin, nous avions tiré quelques grives
et ma petite vendéenne avait accompagné plu-
sieurs lapins au trou en musique, mais aucun
n’avait rencontré nos plombs. Après un bon repas
réparateur, nous reprîmes le chemin des bois à la
recherche de quelque Jeannot en promenade ou
prenant son bain de soleil.
Je plaçai mon homme au terrier et poussai dans
sa direction l’incomparable Copain et la talentueuse
Tania broussaillant devant moi. Tout à coup, au
pied d’un tilleul séculaire, je perçus le “fla fla”
révélateur de l’envol d’un oiseau. Je pointai mon
fusil vers le bruit pour voir disparaître une Bécasse
dans de jeunes acacias. Je tirai instinctivement et
eus l’impression très nette que ma belle solitaire
avait chuté. Je me précipitai et me mis à chercher
comme un fou. Rien ! Les deux courants avaient
filé, sans doute un pied de quelque garenne. Au
bout de cinq minutes qui me parurent une éter-
nité, je retournai à l’endroit où j’avais lâché mon
coup. 

Pas étonnant que je ne trouve rien, j’étais dix
mètres trop loin ! Je repérai la branche sous
laquelle l’oiseau avait disparu et sans la perdre du
regard m’y rendis posément. Portant les yeux à
terre, je la repérai enfin ! Elle reposait sur un lit
de feuilles mortes, les ailes ouvertes, une goutte
de sang au bout du bec, ses yeux de velours mi-
clos. Je crus défaillir de bonheur en lissant son
beau plumage couleur d’automne. Je tenais enfin
une bécasse tuée par moi, dans la main ! J’appe-
lai mon cousin pour lui faire admirer ma conquête.
De retour à l’appartement, elle fut soigneusement
pesée et pliée dans du papier avant d’aller dormir
au congélateur. 
Je la vois tous les jours que Dieu fait cette Bécasse,
car elle fait partie de ma collection d’oiseaux natu-
ralisés, mais de toute façon, je suis certain que je
ne l’aurais jamais oubliée…

Jean-Yves Expilly

“

”

Pour commander 
le livre :
• vous pouvez envoyer un chèque 

de 18 € (frais de port inclus) à : 

M. Jean-Yves EXPILLY
171, chemin de Virebotte
Rossat
38160. SAINT-VERAND
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Prélèvement Bécasse : 
vers une simple déclaration
par internet
Un fort attrait pour la chasse à la Bécasse des bois est constaté
depuis une décennie. Ce constat a conduit les responsables
cynégétiques ainsi que les associations spécialisées à adopter
un outil de gestion adapté aux particularités biologiques de
l'oiseau, le Prélèvement Maximum Autorisé ou PMA, pour pouvoir
ajuster le tableau de chasse.

Le PMA Bécasse a été signé le 
31 mai 2011 par arrêté ministériel
pour une période de cinq ans. Il
réglemente sa chasse à 30 oiseaux

maximum par chasseur pour le territoire
français et impose le marquage des oiseaux
prélevés. Non seulement le retour obliga-
toire du carnet avant le 30 juin conditionne
la délivrance d’un nouveau carnet mais ses
données sont aussi exploitées par la Fédé-
ration Nationale pour mesurer l’évolution
annuelle des prélèvements.

Au niveau national, le taux de retour de
44,8% en 2011 et 41,4% en 2012 ont
poussé le Ministère à rappeler à l’ordre les
fédérations. En Isère, ce taux de retour est
compris entre 82 et 85%. Nous nous posi-
tionnons ainsi dans les 10 meilleurs
départements français. 
Le PMA n'a pas pour seule vocation 
d’estimer quantitativement les prélève-
ments. Il sert aussi à étudier la chronologie
de la migration comme le démontre le 
graphique ci-dessous.

I a c t u a l i t é s u
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La saisie en ligne de vos
carnets Bécasse 
Vous avez certainement déjà commandé
vos carnets bécasse par le biais de la vali-
dation. Une nouveauté importante va
concerner le retour et la saisie du carnet.
En effet, à partir de cette saison, vous allez
pouvoir saisir vous-même le retour de votre
PMA et vos prélèvements sur chasse38.com
depuis l’espace adhérent.
Cette solution présente de multiples  avan-
tages. Il mettra d’abord fin au problème
d’acheminement et d’identification des 
carnets vers la Fédération. (Chaque année,
nous relevons environ 200 anomalies.) Avec
ce nouveau système, vous bénéficierez d’un
accusé de réception tout en économisant
les frais d’envoi. Enfin, outre la saisie 
de votre carnet, vous aurez accès à tout
l’historique de vos prélèvements.
Rapide, simple et efficace, cette nouvelle
procédure devrait emporter votre adhésion !
La saisie débutera en mars 2016 et comme
auparavant, elle devra s’effectuer avant le
30 juin de l’année en cours. Le détail de
la procédure vous sera communiqué via un
prochain article.

Sébastien Blanchard, 
technicien

Sophie Martinet, 
responsable du service administratif

D’après ce graphique, on constate par exemple un fort pic de prélèvement des bécasses
en novembre 2011 ; période qui coïncidait avec un pic de migration sur le sol isérois.
Il est primordial que la restitution du PMA devienne un réflexe chez le chasseur, afin de
pouvoir gérer de façon correcte ce gibier si fragile. Pour simplifier cette démarche, nous
vous proposons une nouveauté pour 2016.


